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Au fil de l’Évangile
du mercredi :
relation filiale avec
le Père

Commentaire de l’Évangile du
mercredi de la 27ème semaine
du temps ordinaire. "Seigneur,
apprends-nous à prier". Seul
l'Esprit Saint peut nous
permettre de nous adresser à
Dieu comme à un Père. Mais
nous sommes appelés à éveiller
chez ceux qui nous entourent,
par notre prière, le désir de
rencontrer le Père.

Évangile (Luc 11,1-4)



Un jour que Jésus était en prière en
un certain lieu, lorsqu'il eut achevé,
un de ses disciples lui dit :

"Seigneur, apprends-nous à prier
comme Jean l'a appris à ses
disciples."

Il leur dit : "Lorsque vous priez, dites
: Père, que ton nom soit sanctifié, que
ton règne vienne. Donne-nous
aujourd'hui le pain nécessaire à
notre subsistance, et remets-nous nos
offenses, car nous-mêmes aussi
remettons à quiconque nous doit ; et
ne nous fais pas entrer en tentation."

Commentaire

Saint Luc nous rappelle que Jésus
priait fréquemment, dans des
endroits calmes et à l'écart. Cette
habitude frappait l'attention de ses
disciples. On peut s'adresser à Dieu



de différentes manières : en tant que
Créateur, en tant que Souverain, en
tant que Juge. Or ces hommes qui ont
entouré et écouté le Christ voulaient
avoir avec Dieu des rapports
semblables à ceux qu'ils ont vus chez
leur Maître, des rapports de
confiance d'un fils envers son père.

Cela peut nous aider de penser que
nous pouvons nous aussi attirer les
personnes qui nous entourent par
notre façon de prier, et ainsi devenir
pour elles des maîtres de prière.

Les chrétiens sont en effet appelés à
être les transmetteurs d'une tradition
de prière dont le commencement est
Jésus lui-même et qui a été rendue
vivante, pendant de plus de deux
mille ans, par de nombreuses
personnes ayant entretenu avec Dieu
le Père une relation filiale.

Le mot "Père" est précédé, dans la
version de Saint Matthieu, par
"notre". Nous nous adressons à Dieu



personnellement, mais avec la
conscience que chacun vit et grandit
au sein d'une famille.

Personne ne marche seul. Personne
ne grandit seul. Notre première
compagnie est, bien sûr, celle du
Père, du Fils et du Saint-Esprit. C'est
pourquoi, dans le Notre Père, nous
exprimons notre désir que tous
reconnaissent la sainteté de Dieu,
l'accueillent comme Père et
permettent au Christ de régner dans
leur cœur, afin que l'amour soit le
moteur de tous leurs désirs, leurs
pensées et leurs actions.

Nous ne pouvons pas traiter Dieu
comme un père sans savoir que nous
avons des frères et des sœurs.
L'amour de Dieu et du prochain vont
toujours de pair. C’est pourquoi, au
cœur de notre prière nous
demandons également la nourriture
nous permettant de marcher et de
grandir en tant que personnes, en



communion avec les autres : en les
accueillant, en leur pardonnant, en
priant pour eux, en les rapprochant
de Dieu. Notre relation avec le Père
suppose une expression d'abandon et
de confiance face aux difficultés et
aux attaques de l'ennemi : ne nous
laisse pas entrer en tentation, ne
nous laisse pas t'échanger contre
quoi que ce soit, ne nous laisse pas
faire passer quoique ce soit avant
Toi.
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